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Li. J IDEES ET LES FAITS 
COUP P'ML QV0T1DIE1S 
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Courier militaire 
Pour recevoir a De rtponee dans le courrier 

hebdomadaire, fi faut adresser une lettre » 
M. Flambeau, !>. rue Dayard. Paris, et indiquât 
te numéro, te nom, le pseudonyme sous lequel 
M réponse derra paraître. Quand on désire une 
réponse par lettre. Il est expressément reeom-
Biandé de laisser en face de ebaque question la 

Êlace de la réponse, et de joindre uae i n r » . 
ppe timbrée portant l'adresse étante. 
Les .réponses du courrier paraissent dans la 

semaine qui suit celle de l'envol de la lettre. 

af-Hee Saint-Gabriel. — La petite irodrofe édité* 
par l'Union des œurres BMlone, eoejoBé prêtre 
•narré aeé cotlitalres I ntsrrte. l*. lé tnanMne 
Danielll, sans autre indication d'adresse. 

t e chatmir dés afaét. — Totre qualité d'm-
ass-e rous donne encore moins qu'eus appelés le 
•reit ds ralrs ans éétisno* de enancement de 
corps, puisque rous sres cbolsl le corps oQ vous 
•tas. H faudrait, pour avoir ebeeee ds rénsétr. pou­
voir invoquer des raison tout ê fait sérieuses 
de famille ou dé Sam*. 81 roui êtes de la classa 
te l» vous s e n t autorisé à concourir pour ofB-
ééer de réserve, M avant renoncé sa beneaee de 
•être entêtement rous deréé être libéré tvee 14 
dssse l» t l . _ vous pourex demander Orenoble. 
Mais 11 n'est pas snr que rous l'obtsnies. 

Un patriote leettur de la • Cfoê» ». — 1» H faut 
**rtre an eoaamandaat de recrutement pour vous 
rer.seiroer exaeteêvent sur votre situation. Il art trêé 
pjrobabie que rotre sursis a été ssssrdê et que 
é*éat la raison pour laquelle vous n'arax p u reçu 
•"•tare d'appel. I« Vous ne pouves abortir rotré 
Wtlment qu'irsc Is B. A. M. au mois d'octobre 
•Ncbam ou en devançant l'appel au i * avril, mats 
ê» l » avril rous ns pouves choisir que les régi 
.menu renforces. — Le réftmen. de Dijon est lé fr». 
. ?*»• /«suis» r a r e / ê hehns. _ le patdé trop 
famle. vous seret trêt probablsmect ajourne, sinon 
e ar«»ooi • oa tertnttrtt. »• L'exameo «ont vous 
•Bries est le B. A. kl tarés rirtcornoratton La prô­

ne est le même qu'avant l'Incorporation. 8» Le 
permet d'être caporal ou brigadier deux 

-• tuas têt. «• êi vous êppsfisnis au service 
• •*•• . eamt s* serve rertémement pas plaeé dan» 
Me bureaux, contre votre «re. 8* Cela dépend de 
*°» .***»* « • ••**'•«. »*• ssêssssm* •Baisai is s»-
•Teciarotrt. 

/ . T.. à Bulllé. — i» Oui rous pouvez vous en­
gager paur traéj ans, son k tonte époque dan» lss 
sraaaaaé vawnéjna, sort au premtér d'avril en PréBee 
puisque rous sres I» sns. »• Votre constitution 
est bonne, rous seras aeevaté et roae pourei être 
•tracté au renie. ! • Adresses vers le 11 B t r t une 
• m a n d e de rensétg-nestents aa eomfnasvaant de ré­
armement si rous roulés rous enrarer en France, 
Jl c'est l'Arrfque que rous aeelrei, vous pouves 
gertre dés malntensnt (B) feertrtérner.t. 

Crm»-Tt*rcolnf. — Le cadre auxiliaire du ser­
ont pérttsulierétnnn In 

•prend me onmlêis d'sd-
ee réserve M de tsvfttarlsés du ser-

vlce de santé. 
ffn rriiiiênaj iaiatli»Jii. — Comment roules 

•pus que Jt> vovjt flirt et cette ptlMtlon est exapé-
***• il faudrait sa cooaa.tr* exassantetn toutes les 
•rimnélnéMé. C'est eartauenmnt une riute prave de 
aartlr u n e permission, •prés an refus eélleetir ae 
•érmunlon infHré a tout dn escadron. 

Dn ancien chasseur, in. — Us »iUM*méni des 
• v e r s réatments de cavslerie dans telle ou telle 
êsvtslon de eavaierle est oa reataitteraeni qui ne 
• trouve pan eneeie dans let ouvrâtes mis a ls 
éuposltlon du public. — C'est Tours qui est le slees 
a» cette division — Toute cette orranlsatloa est 
jteente. Dans trois ou quatre mots, u tara plus 
mctle d» voas renselaner 

M. rite r Alsace i is. — f votre poids est un 
•su faune, mats votre constitution ms parétt Bases 
(•bosse pour que rous puissiez espérer d'être êerépté. 
B» Tons seres prebabiemeur»Incorporé dan» let 
•airassiers, on dan» u train dei équrpaast. ou 
•ans l'srtUlerle. s- Osé, roua «tes trop «rand 
Bkuf léé drsjp—»_ Se ps^^s-assnt-aasasr si_raB être 

^ on râpprœaee que 
lorsque s »t» nrtt, su mais d's.jfit, Is lettre q ;l 
stslera l'affecuuon des Jtnses t i ldsts. 4* On ae ri snotsar son rériment qu'avec le P. A. M. ou 

s'eeutaareaat pour rrelé sns m avril, mal», dans 
m dernier ess, le choix est limité aux rtatnssata 
a* earslerfe et dsnulerte a cheval st aaa rén-
• e n u renfWcée. 
T. S., BloU. — Ce jonae Boanma appartenant eut 

éjasses qui n'areomplitsrnt que deus ans ds service, 
r* droit qu'a trente jeurs de permTssfon dans ses 
brut snnées B'11 n'a pris Ju«qu » es Jour que qustre 

rs sn Janvier to i t et « u s t n jours t Ptqjet , il 
t desnsader encore vln»t-sn jours environ, ras 
quéfre Jours fixé* ne r matent pss. U sst vrai 

e ce droit eux permissions, sous la loi de deux 
n'était pas eti'old, et que IcutoHlé mllltalrs 

Testait Jsura des otoMeue» du service. 
A. a \ ( f « n , if u. — t* Aucune disposition n'a en-

eof» été arrêtée pni'r tri *!»'ves ofBclcrs de re-

Crve. ri est ires probable -tue le prciTxmme sera 
même snw celai des années précédents, r* Onl, 

Vous pourres d>msmdr I «lier J u s le train des 
ssuulpares comme ertVier t» réservé. 

Afoert le CttoHn. — Voiu n<> pouvas plus passer 
*s B. A. U. ott'en JufBet prdt.taliî et choisir rotré 
ssorps. otf ntaa tterancer l'appel au t" avril ares 
•s •naarua d'na eboix limite SUT corps i cnevc 
• t isasfarili. Mats II ne faut pas essayer de vous 
soustraire au conseil dé révision. Vonis seret visité 
êxteore Bien pins éénsuseméot pour an devinée-

—ssBÊÊ^esmË'ËÉSsasaÊÉËÈmmsm 
umm et J>atrte. — tatatea-rous pour trois ans 

au l " avril, si roué aves t* ans. Demandes ê lé 
« U t n e ministre . , t. rue Boucber-de-Perthes, 
Amiens, Is broebure CéStmenl devenir afttcUr. Prit, 
0 fr. in ranco. 

On XordUt*. 15. — !• La rrmnastlqus suédoise 
pure est un peu abandonnée. Demandes le manuel 
de rymnaslqu* de l'siinée. (Cbes Lavauaelle, 10. rué 
Danton.) *• Oui. 3* Demandes a la trame librairie 
u broebure consacrée k ce su.'st. Prix, 0 fr. 78. 
4* Lé programme vous renselrnrrs k os sujet. Cei 
Siemens «ont shsulument uleTêrenu. 

p. r. , é « kfratsy. — i l ee Jeune nomme est de IS 
classe «eu , il aura a s» présenter k *4, *» et 
15 ans devant une commission de reforme Mais U 
ne sera pas -appelé a la caserne pour eea trois 
ans de tervlre. SI p'.ut tsrd il est reconnu bon, 11 
tara dés périodes, vo'.lk tout. 

Km* Pdttftév, A Aijrtr. — si ce Jeune homme est 
k l'étrantar, hors d'ttcrspe. depuis uns date anté­
rieure I sa tO* annêa, tl peut demander k bénéfi­
cier de t'knnistle. Dans ce cas, Il doit faire aa 
soumission en s'sdressant k un aient diplomatique 
en consulaire, ou en écrivant a un commandant de 
recrutement. 

népondu directement. — M. C , k Banes. — P. V., 
k Chatte. — kl. M., k Pâme. — D. C , k Léslrny. 
— C. I., au Maroc. — Abbé D., k Isbergues. — 
L. E., k Lltuy. — H. • „ k Beauvals. — L. D. 0 , 
t Parti. — Abbé D.. k Saint-André. — Abbé 9.. k 
Latnittl. — A. L., k Loches. — J. B., k Lomnê. — 
P. A., k Maux. — r. L., k Pom-Audemer. — P., k 
•slat-Marcal. - I. t., k OuiacrltT — r. P., I Nain-
aat. — M. 0., k chkteau-des-Prés. — 0. D., k Salnt-
Sulplce. — 0. V., k Skint-EUenoe. — R. N„ k Flvêl-
Ulle — R. c . k Cugand. — M. le cure de Pont. — 
H. T , k Tlllet-ê. — AJ»ê P. D.. k Bully. — Abbé 
M. C . k Eêmradl. — J. 0.. k Ouelraa. — à. M.. 
k Dlrne. — AI i ê B., I Marseille. — P. T., k CondaL 
— L. M., a Arras. — M. 0., a Saintes. — M., k 
Antln. — V, M, a Tourcoing. — De U P.. k Val-
reas. — A. ».. k Charmât. — H. 0., k Fournies. — 
A. A. a Catlasr. — A. t . , k Herbrrgemect. — Do B., 
t Parla. — A., k Dieppe. — P. D.. k Balnt-irteac 

CORRESPONDANCE 
t a réVtectién du • Labourtur • »« fiesit * la 

élspnrihtm dei Irrfétrr» rfw fonriuit pour tnn 
fournir tous les renseignements qui peuvent 
leur Cire utiles sur Its questions affrteotes. Afin 
te faciliter la prompte transmisntn du ré­
ponses, nous prions nos correspondants d'insé 
f*r diMs leur lettre êrtrrséfe dti • Laboureur • 
5, rtir Baynrd. Parlé-Vtir , leur airttis Hsibit 
ment ttrlte et un timbre de 0 fr. 10. 

L. C. (Mort:). — On ne peut p a s considérer 
comme une vu* sur la propriété voisine rou­
vrant dont vous parier. 

M. A. L.. k C. ;Hante-Lolre\ — Culture ds 
Petqa. — Il vous faudra donner k ot t iê orgo. 
su moment de l'ensemencement, un peu avanl. 
un méltnae dé .30 kilos de chlorure de potas­
sium, ISO rl l j s de êulfate d ammonlkque e-
400 kilos dé superphosphate, ou 000 kilos ik 
scories, i l votre terrt est pauvre en eh aux ; 
pois , au printemps, en couver ture . 100 kilos de 
nltrtté Se soude. 

M ?. B., k C. ;DrAma). — ttasore bien que l 
• t e l s s e soit guère employé pan» écaaiaa, vous 
pourries l'utiliser ainsi, après un trerftnaea d-
« a q jours — It bols étant Bien s e c — dans ur 
pain froid de fluorure de atao k 9 pour Vf 
(9 kflot par hectolitre d'eau). 

H. A. fi., k S. (Yonne). — 1« Les blés . 
CMddam «4 «taré, I trahi blaao t t de Borttejitr 

J | rajn rouge me semblent préférables. Biais U 
tut les semer en février ; t* Oui, t la dose 

de 150 k 100 kilos mê lantes t 100 kilos dé ohlo-
rnre de petsssiutn et I 96 kilos de euperphos-
• f i i te . en l'appliquant sur le dernier labour. 
avant de taiiier t t hersas;. 

F., k V. (Ain). — • r a m e s de vastes 

niante à l 'aUt sa«":Ttiss"sont bonneV'pour'l 
ptajeons 

M. A. C , k S. 'Pny-de-D0me) . — Let Meuat 
et coquelicots se détruisant par des sarciage» 
svant leur floraison. 

M. J. L.. k C - 0 (Ardennes). — Céneervatieo 
des piqnata. — 1* Les moyens de rendre le 
bois Imputrescible «ont tre» nombreux tt beau 
éoup trop longs k décrire, pour la plupart. 
Toutefois, voiei une combinaison pour enduire 
les tuteurs, pieux, poteaux, etc., qui devra 
voué donner entière satisfaction. 

Chauffei ensemble, dans un vase dé fer ; 
résine. 30 p. en poids) ; craie en poudre et 

i u î l ê dé Un, 

m e n t de Div tau d t e t terrain, t moin» «rt+l 
n'ait fait l es t ravaux comportat i f s nécessa iree . 
U c a s échéant , v o u s pourri t* lui d t m a n d a r 
des d o m m a g . 8-ln.térêts 

L. G. B. — Nous ne c o n n a i s s o n s p a s de toi 
v i sant s p é c i a l e m e n t le c a s qui .vous intéressé). 
Mans U est c la ir que si , par suite do l'insuf­
fisance de c lô ture , votre a n i m a l cause tin 
préjudice au vois in , v o u s ê te s pass ib le d t 
d o m i n â t es intérêts . 

• v w o w v " 

Courriers d oulre-mer 
Courtiers à poster dn dUnanebê 11 au di­

manche 18 janvier : 
t l p n e d«» Indts, Coehinc/itne, Skwi, TonM», 

Chine et Japon. — Pour Port-Saïd, Aden. Co­
lombo, Slngapore, Saigon 
Yokohama (correspondance : k Colombo, pour 
Pondichéry et Calcutta ; k Saigon, pour lé 
Tonkln et Bangkok), dé Marseille, le i l janvier. 
Paquebot Néra CM. M.). 

Ligne de Marseille à Alexandrie et Beyrouth. 
— Pour Alexandrie. Port-Saïd. Jaffa et Béy» 
routh. de Marseille, le 16 Janvier. Paquebot 
Portugal (M. M.). 

Ligne d» la mer Notre. — Pour le Piréê, 
Smyrne, Dardanelles, Conslantinople, Samsoun. 
Trébixonde, Batoum, de Marseille, le 17 Janvier-
dé . M.). 

Ligne de New-York. — Le paquebot La-SamH 
partira du Havre pour New-York le 17 Janvier, 
k 13 heures. 

Lianes de la Méditerranée. — Pour Alger 
(C. 0 . T.), de'Marseille, dimanche, mardi, mer­
credi, vendredi. Pour Bitr-rle (C. G. T.), de Mar­
seille, vendredi. Pour BOne (T. M . \ de Mtr-
teUle, lundi ; (C. G. T.) de Marseille, mardi 
(dirtet), samedi (rld Phlllppevllle), Pour Bougie. I 
(C. G. T.), de Marseille, mardi. Pour DJidjèlli 
(C. G. T*.), de Marseille, lundi (clâ Bougie) . 
k°our Malte (C. G. T.), cie Marseille, lundi (tto ! 
Tunk»). Pour Orab (T. M.,, de Mnrttllle. mardi ; I 
(C. 0 . T.), de Marseille, j tual et samedi. Ponr | 
Phlliopeviiie (C. G. T.), de Marseille, mardi 
(nid B6ne), samedi, dlrêcu Pour Tunis (C. G. T.) . 
de Marseille, lundi. Jeudi et vendredi. Pour 
Stax ou Soutne (C. G. T.), de Marseille, v t o -
Uredi («ita Bitertt-Tunls) . 

PS. — Les oorrespondinces pour les dêttl* 
nations c i -det tut doivent être mises & la pottt 
v ingt -qut lr t heures avant la data du départ des 
paquebots. 

*••" ' _ •" ' • " • ' " " y j , ; » 
ï a b s i m y « n " ( î yen - I T r . B erivHfdn). en 
d i m i n u t i o n de 3.752.311 y t n , oompar<ittv<>iiiuit 
4 leecarclca précOdtnt-, l i sons n o j s d a n s 1* 
• Bul le t in Commerc ia l », de Bruxel les . 

Les principau-x p a y s de p r o v e n a n c e s - n t 
la Grandt-Bretagrif (5.036.9M y*^, et 1 Alle­
m a g n e n.881.327 y e n ) ; v i e a n a i u e n s u i t t. c a r 
ordre d' importance , l es Pays-B?"» U F r t i . c e 
la Be lg ique , 1 Italie et 1 Autriche-Hongrie . 

La iiKjlns-value cons idérab le des e i i trées de 
ces art ic les , penUaiu 1 a n n é t dernière , d o i t . 
surtout être uttribuee au fait que l e t a c h a t ! i 
effectués en 1S11. i-n prévis ion du relèvement. 

Ldes droits dt . l o u u i e , iWpassaient notable­
ment les beso ins du marche . Il en est résulté 
une a c c u m u l a t i o n de stocks , c o m p r e n a n t sur­
tout U s art ic les pure la ine d'un po ids infé­
rieur à 200 g r t m m e a 

Cttte c i r c o n s U ' i c e exp l ique le recul im-
nt qui s'est m a n i f e s t e d a n s l'Importa-

te o o f ^ o r i e de t i s sus et fait cutv 
.. raison pour 'aquel lo l es en trée s 

« i , , M i P » * P » l s M sont que légèrenient In­
férieures k ce l les de l 'exercice précédent . 

Les c o n s o m m a t e u r s J a p o n i l s sont de plus 
an, plus tentés de donner lu i référence aux 
artic les de qualltd supér i eure La m ê m e ra 
m a r q u e s'upi>lique a u x t i s sus de l a i n t et co­
ton : toutefo i s , d a n s c e d t m l a r cas , la dlmi 
not ion , d a n s ie t Importat ions de t i s t u t épa i s 
doit c trt attribuée en partie à la m i t e "en 
vente sur le marché de prnd l i t s provenant 
•it p lus i eurs us inas IndlRèncs X e a prlncl 
p a u x art ic les importés sont o eu x en pure 
l i l n e , parmi lesquals U v a '»AU d t citer i t s 
ii-ap» k l i g n e s pour l'hiver, les • v e n t t i a n 
o a t i n g t », U t serges à l i g n e s et l e s serges 
îo irat et b l t u fon é pour l'été • U s meltone 
\ l i gnes «t de couleur , les r o a t l n g s rttyés 
e • pilot c loth » et les étoffés pour man 

f a u x ont été les p lus d e m a n d é e s c o m m e tm 
us l a i n t t t coton. 

Grâce aux progrès réa l i sés durant c e s (1er 
iar«s a n n é e s , l'industrie- i n d i g è n e s e trouve 
i m t s u r e de faire la c o n t v i n v n e o nur rrtl 
'e t é t rangers en ce qui concerne les serpes 

l i a n e : quant aux m e l t a n s noirs le , plioi 
'oth » et les m e l t o n s a l i gnes , fabriqué? 
i n s le pays , i l s in» f * u v e n t pas eticore iut-

-r avofi l es t i s sus importes , a c a u s e de l c u n 
- ix d* r t v l e n t é lpvè et de 'eur a-uallté infé 
eure. U n e . .^présentat i in l o c a k savait de 
rurt k faci l i ter l e s affairât d a n s u n t large 
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- . ahxt s i 
pré graines ne t'ont guère ëfflpTovéet W f o 
i t t moutons, tn Isa donnant le reétt de 1» 

lavée. 40 p. ; sable blanc, 300 p. ; b t 
é n. AjTjtex-y euauite : 1 p. oxydé rouge de7 

otrJvre et 1 p. acide sulfurique. Agites blei 
appliquex tout chaud aveo un ! 
Si l'enduit es t trop épais , lé délayer 

lien M 

fantassin, P. S. — Sans B. A. K., re Jeune homme 
ne peut devancer avant octobre 1914. 

Français miand même! m* t!. — i* Oui. 3* Oui, 
quand n tara N ans, N sns et i l ans. »• n ne 
nnuira plus Cire soumis «n'eus sértodet t accom­
plir par sa classa. 

Sn vestaVsn âe u eus»* m*. — i» C'est 1res 
tkjatenr. mtlt pie seroinmeti impassible, cela dé­
fend de la proresslr.u. 2» OUI, t M eendltlon qu'on 
tH demandé qu'il obtienne le titre de soutien de 
amnui- 3> Trots ani 4*. m u ans. 

Uevert, La rn^tnigneraie. — Demanda en J t u 1er 
êntr pspier or maire adressée au m.tir» do uonu-
«tV les parent». Aucune formule particulière, vous 
aurez it répons* après le Conseil de rcvlaïua. car 
Cest Ici qui mtoa. nins tous le . tas, veu» deves 

•er le Conseil en ICI4 Le sursis ne se refusa passer 
Jamais. 

mmeT 

fit, lurt. 
urWes ce 

Lurt. — i» Vous ifm convoqué 
rtnseimrment sur le» sf-

nenouvei'z «aire ceinsiiJe. 3» Ec.-itur» 
nurr-ante. .'.dresses une demande su eomnvxdsni 
êk recruten.eiit quinze Jours aprvS le tloesr.'l da 
•Maton. 

tr» Issnnatsvat, iptn. —• Le» loidM oni oie vottrs 
SJrec rappel du 1" décembre Ht», niei» la inuitté 
peuiemeat du relêvaa-». prévu sert tauené Jus-
é>a'au mois d'ortrtrtr* A rjr'lr d- nel'.t dite, les 
•sterei'M Ii<;:«Drier'jrit .1 • I lu-m nlattoa tout en-

aclde sulfurique. 
tout et appliquez tout chaud rlneeau. Si l'enduit est trop éj# . . . 

vec de l'huile de lin. Ce mélangé teehe promp-
temeat eV forme un enduit qui dévient t u t t i 
• u r que de la pierre. 

I* Pour détruire aaê Jonêi, Il tant drt lntr 
cette terre, pins lui donner, pendant l'hiver, 
un ehauUge k raison de 90 htetol i tret de chaux 
k l'hectare, qu'on é p a n d n t u printemps en le 
fai t tnt suivre d'un vigoureux hersage : ou bien 
d'un mélange de 1 500 tiilos dé scories, 500 kl-
los d t kt lai te t t 300 kilot d t sulfate dé fe -
pulvénsé . 

Conseils d'un lieux juge de pa'i 
M. L..-.N. D. (Nsrd; . — Lé bail des héritages 

ur tux fait, t i n s écrit, «e»s=ut d» plein droit, 
i l'expiraticn du temps pour lequel il est censé 
i!t, vous n'avlex pas è don ier cohg» et vous 
ouvet reprendre cet héritage si c?la vous plaît, 
u tugmr.nter It prix de It location. 
SI ce locataire fait le récalcitrant, appelez-le 
i é o n c l u H o n devant le Jutr de paix, en Invo-
mnd let. articles 1774 t t IT75. (C. civ.) 
Mlle M. L. Doubl ) . — Ce terrain avant Clé 
ué vêrbaietneat, le propriétaire pouvait le re-

-endre aussitôt toute v i tre récofu terminée ; 
mis si vous veniez seulement d y mettre du 

:nler, il devrslt vo tn tonir oompte de aa 
ileur. autrement il ne vous doit rien, votre 
voir strict élant de tenir et de peintre cette 
rre en bon é t t t dé fertilité. (Art. 1728, 74 et 

::. a eiv.) 

M. L. V. Marne)'. — Béoasussement d'un mur. 
— C» vo.sin serai: responiuiik' des acculent» 
•jouvant ae trodulre t la suite da cet abaisse-

Arrivées Bt dép rts de piqaeDois 
Am.lat.TrevitU (C.R.), Halph.-Dunk., k P.-Sald, t . 
Am.-iééé (C.B.), i.-AlreS-f>unkerque, P. Douvres. SV 
CaWonie (C.O.T.). Bord.-?«.-Orl., de TénértlTe, SI. 
Cer»<-|» (tt.rr.). van. Olasrow, t Llverpool, t Jtnv. 
Caucase (M.M.), ktars.-Batoum t Trébltondé. t Jaav. 
lênmce (C.O.T.), Havre-N.-York. si». Ssndy-Hoc*. ». 
Jtntt (Paq.i, Mars -rtovorosslsk k Tréblsonde, t Jsnr. 
Lt-Ktvarrt (C.O.T.), V. Yera-Crus, k St-ftszalre, 1". 
Libéria (*abrei, ven. Marseille k Coionou. 30 déc. 
Magellan (M.M.), Marseille-Yokohama, k P.-Sald, t . 
Pampa (T.M.), ven. Marseille k Buenos-Ayres, t l . 
Provence (T.M.), Msrsellle-PIsts k Dakar, t janv. 
Québec (C.O.T.), Havre-Haïti, k La Corotne, 1» Janv. 
SanfAnna (Fabre). toujours dane port Mars. (rect). 
v.-dc Rouen <Atr.cn.), Ssntos-Puok. su Havre, a, 
ftntnirm ( t »t,t. Aim et-eHaiinMU,- k ColDmSb, t» . 
Am.-Magon (Cit.), ounk.-Haîpnont. paSS. Perim, t , 
Cergotia (P.). Djeddab-Mart vit Alrérle. k P.-Sald. 3. 
Malte (C.R.), Banaanu» Baen.-Asea», t TénértrT», 1. 
Savoie (T. M.). DJeddsb-.-srs. vté Alrérle, k P.-Sald, S. 
aVi-fiaecotn» (Sjt^, Ven. Borteaut, a B.-Aires, 3. 
Natal (MM). MttMet-Mirttlllê, I Djibouti. le 4. 
Cacttue (C.O.T.), venant Italtt, au Havre, s janvier. 
Ceylitn (C.R.), venant Pista, k Dunkerqne, 4 Janv. 
Ofmee (MM), Marseille-Odessa, k Salonique, le I. 
Caroline (C.O.T.), Dunkerq.-PI.-York, a. Ftre-Islsnd. S. 
D/emnah (M.M.), Marseille-Maurice, pas. Pértm. ». 
Pafanaeim (M.M.), Yotobama-Man., t Slntapaur, I. 
Provincia (Fabre), N.-York-Marseille, k Barcelone, 3. 
Sonlay (M.M.\ Dunkerque-Ualpbonr, k Saison, le 5. 
T.-de-loroeau* (HP,), ren. Réunion, an IMvré, l . 
iai.-Lat.-frAtUé (C.R.). Matph.-unnk.. de P.-tara. «. 
Am.-HameUn (C.R.), Gabon-Dunk., k Od.-Baaaam, 4. 
Chicago (C.O.T.), r. Ntw-Yart, au i t è r e , t Janvier. 
Colbert (St-Fr.), Ouayacnill-LIverpool, du cap Verde, ». 
Espagne (C.O.T.), v, de 8t-ltasaire, t Vers-Crus, le 6. 
Europe (C.B.), Mauai-aavre, i TêtérUrs, ê Janvier. 
Cv-ptis (St.Fr), Sénétal-Dunkerque, de Bordeaux, S. 

' ispahm (M.M.), Batoum-Marsetlle, de Srayrna, le I. 
Kanyilr (St.Fr.), n'eadsti-Marseille, t Sues, a Janv. 
Kanak (M.M.). dt Beyrouth, ponr Marseille, I janv. 
Jtouana-St (M.M.), Cbanrbal-Anvers, k Port-Saïd, t. 
l.ouqior (M.M.), Dunierque-Haîphonr. a P.-Saïd, 8. 
lulrtts (Su».), Bordeanx-PUta, de Dakar, é Janvier. 
«itdanne (Fabre), Mars.-".-York, a. cip. IpanéL ê. 
Melbourne (M.M.l. f. tlluHce, k Marseille, 6 Janr. 
Meinam (M.M.), Anrers-Cttanrbal, k DJifioutl, I Janr, 

I Mtnt-ntvout rt.n.), v. Marseille, t B.-Aires, ê». 
Phtygie (Paq.). Nororosslsk-Marsellle, k Batoum, 4. 

< Portugal (M.M.J, Beyrouth-eiarseille, s. Boolftcto, é. 
; HaiHoletna (St.Fr.), Rouen-P.-Arthur, p. VUlarrule, k. 

Am.-Pontu (C.R.), Duak.-Ualpboot, k PauiUae, T. 
Aur.-Scholl (S.F.), ven. du Benêt»!, a Boreetua, T. 
Australien (MM.). Yokohama-Marseille, t l».-sa!d. r. 
B.-Terre (C.O.T.), ven. de irtbraltar, a Bt-naxaire. r. 
Oangt (N.M.). Haiptiont-Duaksrque, k Colombo, 1. 
Budson (C.O.T.), Havre-Bord.-n.-York. k Bllaso. T. 
(a-Ckantpapn* (C.O.T.). van. Colon, t St-Neaslrê, T. 
LaêBavow (C.O.T.), ven. ds Mttr-Yort, ta Havre, T. 
Mont-cenit (TM), Rosarlo-MarseiMe, k Barcelone, 4. 
rTeernali (T.M.), v. Djeddaa. a Tor (mer Route), 39 d. 
l-.-Lecat (M. M.). Yokohama-Marseille, a Uiaorbal, 7. 
Koma (F.), venant de MkrseUle, k New-York, le t. 
s.Fraiestnet iFt.i. Bralla-Marsellle. p. Dsrdan., I» t. 
Afrique (C.R.), llavre-ktttadl, é Cotonod, 8 Janvier. 
Algérie (T.M.), v. de Buenos-Alres, a Marseille, le S. 
Am.nuperr* (C.R.), Dnnterque-oabon, I CMIkry, I. 
Am.-Olry (C.R.), ren. Hafphont. a Dunkerque, le 7. 
ériedne (8t.Fr.>. Bordeaux-Sénétal. p. La coubre, I. 
COrâttler* (M.M.), Marseille-Yokohama, k Saison, I. 
Danube (M.M.;, Odesss-Marseule, k Patras. » Jaav. 
Dvrnbea (M.M.), Marseille-Yotobama, éa K6bé, le 7. 
Bquttteur (M.M.), Bes-routn-Mirs., t Codstafitfnop., ». 
Brn.-Simons (M.M.), Mars.-Beyrouth, S Alexandrie, 8. 
Cener-PoOd* (St.Fr.;. ven. Marseille, k Daktr, le 4. 
Guadeloupe (C.O.T.), Havre-colon, s. Santp.nder, 8. 
La-Lorrnint (C.O.T.\ Havre-N-York, s. Cap- Race, t, 
Malgache (Ft.rr.J, M»éaf»3c.-Mar»., p. Potlm, h 7. 
Martinique (C.O.T.), St-.Xsjalre-Maroc, S tard., le 8. 
Océanien (II.M.), Iliirlce-Mara.. k Ptero-tuarts, 8. 
Pérou (C.tVT.I, Colc.n-Hsvre. attendu Trlnldad. le 8. 
Portugal (M.M.), van. Beyrouth, k Marseille, 8 Janv. 
Stamboul 'Frets.), Cotonou-M*r«., de Las-Pslrnss, 7. 
VaMfrta 'T.M.), v. Oêncs et Marseille, h B.-Aires, 7. 
Vrnezla (Fabre), V. de Jtew-Yort, 1 •trssUle. le 1 
v.-d'4ioeT 'II.P.), Hsvra-néanlon, k Tamatare, le T. 
V.-de-la-Clofaf (M.M.), de Marseille, p. Nouméa, 8. 
V.-du-Havre (C.H.P.', Llverp.-Callso, p. renundo, e. 
Virginie (C.d.T.i. de ls «ouv.-Orlêsns, p. Le Havre, 7. 
Viil'-iiln ( AffCIt.). Dunkerque-Santol, de Lisbonne, 7. 

Mafseiiie-.yaurice. de La Reunion, s. 

' LES PILULES PINK 
VALENT DE L'OR " 

Le prix des P i l u l e s Plnlt n ' e n év iden imeu 
ue de 3 ir. 50 la botte, m a i s e l l e s valent û 
>r, e n oa qu'e l l es tout retrouver m santé i 
u* qui l'ont perdue) 
i>l est l 'avis ù\e Mlle Marthe Baroche . d< 
-ur nt »4, n i e S a i n t - S y m p h a r t e n , à Nuits 

' in.^Georgres (COte-d'Or). Cette personni 
it n o u s donnons, ici le portrait , écri t : 

t JB vtans voua remerc ier pour la belle g tu 
ison. q u e J'ai obtenue grâca a vos b o n n e s Pi 
u lé t Plnk. Votre bon m é d i c a m e n t devrai t etr» 
-lus c o n n u . 

• A n é m i é e au p lus h a u t point , J'en éta is or 
îvèe a un tel état de fa ib lesse que Je ne pou 
a i t m ê m e o l u s vaquer à de petites occupa-

ions de m*tia£r>. J'étais pè le , a m a i g r i e , abat 
ne et l a s s e de l 'exis tence . J'avais e s s a y é plu 
• leurs remèdes s a n s s u c c è s et i r o y a i s ne p l o t 
-.ouvolr ei iérir. On m'a conse i l la d e prondre 
• os p i lu les . J'ai t u i v l c e conse i l et, = la 
iretnière boite . Je m e s u i s «sentie si b k , sou-
i g é * g u e l'ai entrevu la g u é r i s m poss ible . 

M m e s u i s b i e n g a r d é e d'Interrompre un tral-
'•eroamt t l favorable . Maintenant , le me s e n s 
' i r te . i'al rétrouvé un bon appétit , de bonnes 
l l e e s t l o n t . et> u n mot u n » l ionne santé . Vos 
i i t u l e s v a l e t t de Vpr ». 

Oui, n o s P i l u l e s Plnk va l en t da l'or .pour l e s 
na ïades , auss i l eur répétons-nous ici que s'ils 
•"ulent aruérlr, il faut qu'Us rremnent les vé­

ritables P i l u l e s P lnk et n o n pas des p i lu les 
i n s l c o n o u e s yu'on l s u r a u ra a i u i o n j é e s tout 
'usai bonnes . Si l'on v o u s p r o - o s e que lau» 
' h o s e de tout auss i bon nue l«s P i l u l e s P l n k , 
-efttse? et é c r i w z à notre dépôt : P h a r m a c i e 
Oablln. 23. rue Bnl lu . Pnrls . On v o u s enverra 
' e t VrnlPK P i l u l e s Pinl; franco contre m a n d a t 
de 3 fr. 50 pour u n e boîte . IT fr. GO les 8 bnttet. 
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Correspondance de Louis Veuil lot . T o m e VIII. 
Un vol. in-8. P r i x , * fr. (!'. l .oUiiell«ux, ètli-
teur, 22, rue Casiet ta , P a r i s (6»). 

De toutes parts , on at tendai t I m p a t i e m m e n t 
H l u i t * de la • Correspondance d t Loui s 
Veui l lot •. une des p lus ex traord ina ires , a 
écrit Ju les Lemai tr t , qu'ait l a i s s ée s u n hom-
m e de '«.tire» e t , usasuréineut, l'un d«s chefs 
d'oeuvre de la Ktterature rra. içaise et de la 
p e n s é e c h r e t i ' a n e i.u xix» s ièc le . 

Il y n H a v ingt a n s rnj Kuu'è le Veuil lot t n 
a v a i t in terrompu la publ icat ion se réservant 
d t lu r tpreuure après avo ir awtsarvé la « Vie » 
de son frère. 

Cette « Vit », qu'il ne put terminer , est 
m a i n t e n a n t complè te : le quutrtème et i l e m i e r 
vo lume, écrit par M. Frniu;oU Veui l lot , est 
s o u s presse. « La « 
s o n c o u r s 

Correspondance • reprend 

T o u s les a r t m i n t e u r s de Loui s Veui l lot , 
toutes l e s in te l l igences curkniâes de s int i -
n t n t s é l t v c s , de s ty l t pur et tt esprit français , 

voudront lire ce h u i t i è m e v o l u m e 
Oract a u x trouva i l l e s n o m b r e u s e s opéré*s 

lepuls vlrnjt ans . n re inonte ' tn , arrière d a n t 
la v i e ytu >rrand é c r i v a i n cathol ique . U i t 
orend a u s o n i r de UaMjnleetcenct. en 1831, et 
l'accomp-airne jusqu'en 1»'.* Lt l e t ln t h o m m e 
•ncort lndifférorit. m a i s d^jà t r a v a i l ^ d'as^i-
-atlona vers la fol, le « i n v e r t i , ) anûtre et le 
•vitallletir rev ivent la tout entier. On (jnfitem 
•larticullèTement lés lettrt-s a i l m s s é e s par 
'.oUls Veuil lot . a v a n t sa convers ion t l'ami 
•hrétien qui devai t l 'amener à l'Ptfiise, et sa 
'•Glumlnause sp ir i tue l l e et tr^s tpttine cotres 
l ondance avec le baron de D u m a s t 1ê chu 
I ts cafhol lmie» d* S'ancr s o u s la m o n a r c h i e 
'« Jnlllpt. Le fpiine r é a c t e u r de T » Univers • 
;'y révè l e a v e c toute son ame . 

'N VENTE ù la Librairie rt> la Croix du Nord. 
rue des Sept -Agachts . i . i n e 

In-12 éctt. rjfranct. — ' P . Leth ie l l eux . édi 
tfur, 10, rue Cassette , Paris-6»). 

RHUM 
8 T -JAME8 

D'aprèa la loi MB) 
tnrispradanee, asti a» 

Boum gi l a p a » 
paat être rendu t S 

Etranger. 

ronriinl dès S e l t n o n t Médica ie t «a Lll l t , f 
vue h e b d o m a d a i r e publié* par un c r o u p e 
do professeurs de la Facul té libre rie Méde­
c ine et de P h a r m a c i e — M. r u t du Pnrt — 
a b o n n e m e n t : Franoe, 10 fr. ; 
U n u m postale . 12 fr 

S o m m a i r e du 2? décembre 1913 : 
Harnie directe , p a r la Dr Jaan Villatt* (de 

tursknrtiue). — Ablation d'un v o i u m m e u v 
y s t e d è r m o l d e dt l 'ovaire avec prolohpe 

' ient pe lv ien ehsz une Jeune fille. Cuérison 
par M le D» Lancla l . d'Arras). 
•ar M. l e L> Lanc ia l , d'Arras). — R e v u e mé-
llcaUt : Modincan ion9 n o u v e l l e s d a n s le tral-
emnnt de s h é m o p t y s i e s tubercu leuse s Hui­

le). — Bul le t in h e b d o m a d a i r e du Bureau d'hy-
Tiêno. — Table des mat l èr t s . 

S'-James, célèbre par eea grandi en 
d s rhums, l'est a ;i par s e s sitea merveilles» 
In variété de se s beatttea agrestes t t la riches* 
de t a végétat ion. 

C'est d a n s les val lées , c'est tdr le t montsgtt 
de St-Jamcs que mûrissant an c'-iatid soleil é] 
Anti l les , les lus savoureux et fins dont I 
RDuinmenea de Et-James tirent ie rhum famtl 
de ce nom. 

A t » c l'étendue et la r i e b i s s e de ses plantatiot 
eriea l 

d» 

at-Jemes pôtsèdV Fes" êxp7oi~tâtions r b u m m i i r 
ia plus oonaidérablas de toutes les Antil les. 

rtiw i owuuuc c i ia i ib jan» ' UD se s t"uuu 
avec sea grandes et Lelles Rhumrnet 
Trouvaillant, de Degnerra-Besuséjour, 
Ri nère-Blanohe et des Grands Mornes de l'y 

(OUÂ) 

rit» la « Croix du Nord y» 
SE CHARGE 

d t l'exécution rapide m soignée 

l e t Têtes "e L i t r e s . Factures . Mefhoranduntj 

Lettres mortuaires . Cartes de t l t l t t 

• J J - I ! 

RÉCLAMEZ \ VOTRE F.PICIER LES 

CAFES WATERLOTGHESOCIERK 
PUR H A Ï T I , en paquets de 250 gr. 
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i mmt*. 
I RENSEICOZHTS COMMERCIAUX 

COMMir îCE DÉS DRAPS BT BERCES 
AU JAPON 

i Les îinrjcrtations do nrnps i t s e r e c s au Ja-
rv,n ae sont t lévAi-s «n 19KL è a.1808fiP yard» 

TEMPS Pnol'VS ET HUMIDES 
adoptez comme apéritif la 

BANYULSTRILLES 
QUINQUINA 

et vous en ressentirez vite let effets 
tonirjues et b ienfa i sants 

C'EST L'APÉRITIF D'HIVER 
p a r e x c e l l e n c e 

r e c o m m a n d é par le Corps Médical 
nux H o m m e s . Dames et Enfant» 
DEMANGER u UN TRILLES t 

t « : g v . l'euiiuette BANVULS-TRILLIS 
sur U boutei l le avec le mol 

QUINQUINA 

nif:^, un:.» (ici fw Ce boit, da paille un ii« 
g r : u n . 

Les gur'iL's ren'nla^Mtit rVnra képis par 
d e s c a s q u e t t e s . 

F.t lin a t t e n d i r e n t t u ' o n l e s t,\r,-J^t p o u r 
le c a s o ù o a comme-noera i t u n " c<")?»zie 
d t F r a n c s - T I r o u r s ou c o m m e i n s t r u c t c i i r s 
dut i« u n e p i . n e forte. 

rttiinaen renret tni l n^aa ses rhef« ne lut 
f<v f i l r, ^ - ' . : i t l i ' ne pot r a i l o«e rotv 
f i - r son frein 

MaT-i e e q u i n e lu i é t a i t pa» p e r m i s d e 
fa i re par I • T » ' — • • . i' hit «-rr-h-r-'é fl'en 
e f i a n r e r s e r r è t e n » e n t un a u t r e e t f .nit pr.r 
« o n s i d ^ r e r la nré«ene-> -lu • rrvt P.ris >• s o u s 
Bon toit co i m e nrt'vi'Iet'Jiel'.r 

P e r s o n . e ne éVvflîl te- ' l o i r e r <]»? > u r » 
t a . u.'.r i l M »•• ' , ; ; >it ' 
B' patr i e s " f :rrr>r.' : p#r«i «:np. r';i = 
rr.''iKJ ï é ' F r ' ' ' ' ''" '','' aWTsira . ivai . -n' 
J.-- Matirte* " nmrvaiertl b a v a r l e r • r>er-
niir'-i» r.i>- ta r * ' * r r r " 1 '""• i'arttatrl 
0rliA\(» r»é otl'A f l U H t e r i r A t.a rtUt et /••' 
tenns t l - «t'ier»vi o n tre-nve toi:jaeteg de* 
k 

rv,m-. n r r . ' - 1J*<* l - W r i v e tî r^ffa) 
p j , . , kj - - * ' - ••- . i l " I n n l , <lr M 
San-cs liie.'i | J - f * * f » t f j le (•raponr>*at 
ttrir4"» " ':• '• i * | , r BMetW ' " ' rot f.ffr rt \, 
f n > r a ,1 ' ' • rton i;>rc I.. ut . iPe 
Mil n.' p ' t r. •'• • r r te* i * r nHi <'•- i ' ; i ) f ! i ^ r 
et o u ' i l l i i i •''• **'»** . - r . ' . " : : - ; «mis , * r » . 
« tvc l u i •!'•» '• l-ernae t i r e ; retn-ime ÎP<>-
qxi»* B t» e>« — r- / l p t e r m i p * » " t ! i ««on I 
ce,,.?/./] •> T." t ' ™ ' r>' i« « . l ' un ton ."=-a>/. 
A > ••' • ' • - H lei ir-; f»' • irw« 
eicrupée- \ Jrter l ia* i t * f ra î l » rostét d * a a 

l t j u r a r t s , afin de d o n n e r !e ch.-uige s u r 
l e u r s i t iU-nl ioi is r é c i p r o q u e s . 

— M a i n t a n a n t , m o n p a i r o n «ri dit - i l , 
Joiitr d e s J a m b e s . . . On te p a r d o n n e t o n 
p â t é e e t j e c r o i s il ta b o n n e v o l o n t é , ne 
n o u s force d o n c p a s à J a m n i s l e « p i n c e r 
e:: c o i i l r a v c n t i o i i . . . T u « s p l u s roLtlste. i 
Ici tout s e u l , e i p l u s nfiroit n u e d ix g r i n ­
g a l e t s «le S n i n t - t . é o n n r d tu s e r a s u n e fa-

t n t i i s c recru»- p o u r le rép':."- i t rjrtl te re­
ç u e , lier;»... i'ii s u i s t ' cr ient - . i . n.iu'ne le 
rniili s i i i s q u i t t e r l e s f o r é U . tu e n a s pen-
(i.int l u o r a n t e l i eue» d'un s e u l b loc rlêuM 
ce t t e d i r e c t i o n . . S o n n e c h a t i c e et boM 

v o y a g e ; j 'a i d a n s l 'Idée q u e t u r a m a s s e r a s , 
.n'ec t j ' i e lques ( f o r l c u s e s b l e s s u r e s , d u pflin 
p o u r t e s viei'it jo t ira . . . n 

Le b r i g a d i e r a v a i t à p e i n e t e r m i n é s e 
h:irungin- , q u e d é j à « Le Cou Gri s » s'ett-
fu i i ça i t clan» l e s t a i l l i s v e r s le s u d , a v e c 
•»ori S J C ti ' i ial . i ts s u r le d o s 

11 .alla a i n s i p e n d a n t u n e h e u r e . 
I ' IIIS ;! fit un c r o c f u t et s e mi t à la vi-

t é s a d é s j o u r s de b a t * J e , c o u r a n t \ •>-s s-. 
reéralte m v s i é r i e u s e d u V n u o l a l r . 

DnJstoi i ' N l ia la ta l l t r o - s o n h o m m e 
a a u r e r a l d r e *iue tarruii» f r r w a i e i . le ren-

• t ou le s a i s i t r!éscrronnl« P r u s s i e n 
ou ."tntro. 

t » vaRokOfid tcn i i i t .'i s e r t c t t e : l i i r et à 
« 'apprêter . dan« m forterc!».**- fttarr! rf'-r, 

, . , . ; , - . , „ r c r i i ._> ;.>: ". ' ci ... [.de, 
ni hi r.'iit. 

son pnmiet 
i' ftépoxei 

le de fe?r 
u n m i n r e 

i i - ram 
I l É r f i i .i n • - > i l a r :•'•»* "" ' • ' ! 
Kt n p i i ' s s'C'.iv dêharrns isé 4c 

cl a v o i r nl lurné «on luml trnor 
prév ie t i t ensen i t lnns uv»e h" 
nlnnr . et a p r è s l 'avo ir b a i s é 

l'iijt-i (.'iivciuuué u> pipicr et i 
t i r é <tt' la p o c h e intéri»-ur.' do s o n Kllot. 

C é t a i t itfi C .TIC.TI rffl lUftjrrtUt», u n e rîe» 
tloir/^" élirctivém ph .:'>ei.'ipliii.'ue"> o u ' e l l e 
a v a i t faii l i r e r ft sot: d f ' r i \ > / v o v â ç e ù 
S a i n t - L é o n a r d . 

» I^e C'V| Cilig >» i iv . i i t p a r u s', e x t a s i é e n 
t p e r r e v n r t t c* p o r t n l l riccrf)cl]c , fi la chc-
tnir. iv 4U c b a l e t , - IU* la : . ' i inc fille n ' a v a i t 
pti ré i i^ter ;\ l ' envio (le lui e u offrir u n pa­
reil . 

M é d i o c r e w l o u r pottr e l l e p a * o j v u 
e o m p r « f n « t a n t pUint d'tiuè h t o l e m e n t d u 
donat«rrt> • et t r é s o r , neUquc i r m r le m i s e ­
ra i . l e . 

P e u x jour* plMBl t i r d * Le (">" Crt« » 
é i i i ; à <tix I lene? à l'o-t de S o i n t - l / o i i n r d 
e t de In M . i i « o n - K o r e s ' i è r e an p o v s . i l 'so-
ftiTWrt W s e s a t i e r ! ! l n e * s rit c h . i l e t s . e t 
n p t r n \ t ••••• : et t ientf . i t i t u n e r n u t e . 

P o n t e '''Tlo^aAe. il e s t v r a i , infii» *ri»e 
l e s 2f-ns du p a y s prcTxatenl m i ^ l t u e f o i s , 

H inn ..i : - ' ' > ? 'isau. p a r c e rtu'elle «bré-
irejit In ' l i -Uincc -Titre S,iint-T,ér,rrarri e t 
u n r ) )" ' lie-t de e n n t o n n o m m é > ' - r l m r m t 

}j> n ! i n d u b r t e o n n W . nnnr "tr" très 
s i m p W n'en ê toH |kna moin"; e x e e s s i v e m e n t 
imMir 

P n •'ê'<»P»T,irtrl rte ^r-^I.T.f-orinr»! o\ *« la 
f'.rAt de .. f . ' ' ' 'oi i . . „ i- n m t i v o u l u n o i «*u-
Jenie'.r ( i é l n i i r e r "eT'Tierni '!•• ejette i-.'r:°ii 
:p."i.- f.u-i<r. rer.f<r. ini^f.cc;',!,. t o u t e «ut1-
r ioe ' iar; le rv.mnliri' , ' e n t r e itt MalaBJU-
F^eoo'i.Nry. ç) l/> nu V»; nt!t<M«r= /̂><= c.atns-
i m r i h e o rml a 1 ter..' i i,..,.< •••T>rmAo .al lemande) 
• t i r la vei'Te eoitt. 1^ M A I S - r>r,t.. 

î l nva i f e«nl m o y e n s d 'a t t i rer In m a r c h e 

M I e n n e m i d a n s Le s e n s ou il VOUskUi 
l u ' e l l e s e p r o d u i s i t ; q u a n t à la n a t u r e de 
s o n c h e m i n , p l u s e o u r t m a i s d é c l a s s é , 
m a u v a i s , e l l e d e v a i t lui f o u r n i r d e s t rou­
p e s é g a r é e a o u r e t a r d a t a i r e s e l le d e v a i t 
m u l t i p l i e r l e s o c c a s i o n s de c h u t e s d a n s 
d o s f o n d r i è r e s . 

Q u o i q u e l'été l o u c h â t à s a fin la c h a l e u r 
é ta i t c e p e n d a n t a c c a b l a n t e , ce m a t i n - l à . 

Et l'on d e t i n a j t .'l la n i r e l ô de l 'air à 
r immob. l i . t i : l o u r d e de irros n u a g e s , à La 
f é t m c t t t a i i o i i o d o r a n t e d u sol f o r e s t i e r q u e 
la j o u r n é e n e s ' é c o u l e r a i t p a s s a n s q u ' u n 
o r a n e cr int . l t . 

Cet te c h a l e u r m a t i n a l e e t l a p e r s n e c t i v e 
d 'une t e m p ê t e p o u r la s o i r é e . s e m b l a i e n t 
ê tre 'lu p o û l du » Coq Gr i s ». 

11 se tfc-'iait cor.cl ié .1 plat v e n t r e f l a n s le 
fond tl» n petH r a v i n , et si Lien d i s s i m u ­
lé p-irini k.'s f e u i l l e s morti"; e t l e s m < e a u x 
qu'on »>fti m a r c l i é s u r l u : s a n s s e d o u t e r de 
sa p r é s e n c e . 

Lri v a g u e s o u r i r e i l l u m i n a i t «es v e u x o t 
c o u r a i t s û r s e s l è v r e s : Il m â c h o n n a i t d e s 
b r i n s d 'herbe , tout e n a v a n t l e s o r e i l l e s 

o u v e r t e s nu - o i n d r e brui t . 
L e s pie«res e t l e s é c r a s e m e n t s d u « Coq 

G r i s » d<?\ a i e n t a v o i r t o u s , d ' a o r ê s ":es c o n ­
s e i l s du fcriczdier B u i s s o n , r a p p a r e n c u 
f r a c c i d . r t o n a t u r e l s . <\t c a l a m i t é s p h v s i -
«Tues, o f l n <iue les A l l e m a n d s ne s u s s e n t à\ 
rjui s'en p r e n d r e , «i ce n'était à la Prov i -
d e n c e c l ne : u - 4 e n l e x « i c e r de re i i ré sa i ! !?s 
s u r '.e. ' ' . , ; . ; u . , r , , j c )<, c o n t r é e e n v i r o n ­
n a n t e 

VeeH huit IveurM rloiu e s c a d r o n s de H n s -
« a r d s P o u ^ e » de P o m é r a n i e crui a v a i e n t 

• M e n é a u d e r n i e r •kilia.ge. a r r i v e t a s t à l a 
h a u t e u r d n po int d ' i n t e r s e c t i o n d e s d e u x 
r o u t e s c o n d u i s a n t de B a r fi Chf i lmis e t à 
R e i m s , la n u a v e l l e et l ' a n c i e n n e . 

L ' a n c i e n n e p l u s c o u r t s e t ix i swi i i t p a r 
M o r i . n o n t . 

L a n o u v e l l e s e t r o u v a i t ê t r e l à seul*» qu i 
fût b o r n é e e t i n d i q u e e c f f k i e l l e r u c n t s u r | 
l e s e a r t e s . m a i s u n c h ? n e énerm*', ? é c j -
l a t re , a u t r o n c nourr i , l a v a i ! s u , v m e n l 
e t p a r e x t r a o r d i n a i r e o b s t r u é e a v e c u n e 
p a r t i e de s e s b r a n c h e , a n s e f e n d a n t e n 
deux 

A p r è s c l i n i q u e t e n t a t i v e s , Q u e l q u e s ju ­
r o n s et de l o n g u e s t i é - i t - t i o n s . !e^ H u s ­
s a r d s B o u g e s s e d é c i d è r e n t à e n f i l e r lu 
v i e i l l e r o u t e ; par p m o ' e n e e , i l s se m i r e n t 
a u p a s . 

La j o n c t i o n de? d e u x r o u t e s s e t r o u v a i t 
d d e u x k i l o m è t r e s a u m o i n s de l ' endro i t où 
•< Le Coq Ciril » é t a i t c o u c l i é , c e p e n d a n t il 

a v a i t p o r ç u l e pa^ d e s c h e v a u x b ien i o n g -
t t f n p s uva t . t r u e l e s P n t t s i e n s n e f u s s e n t 
a r r i v é s j u s q u e - l à . 

é d i t a n t l e s a p p r o c h e : de l ' o r a c e . r e n d u s 
f é r o c e s p a r la c h a l e ' i r . le? taorr<« <rt lu* 
c o u s i n s b o u r d e n n a i e - ' t . ne deina?idt>nt 

q u ' à p i q u e r de la rhû lr et A s n e « r du i n n g . 
M a i s * L e Coo t l r i s » a v a i t e n c o r e » > ! e m 

q u e t a o n s et t o o t l r r i itotrr é m o u s * ' ' •>• l«s 
p e s a n t e s t»<nsei d'AÎ'niliaeTte et m e t t r e t a 
é v i d e n c e In s o l i d i t é de ;«•"•* rartaltera 

Il a v a i t i n t r o d u i t , la v e i l l e a u <=oir. d a r s 
l e c r e u x d 'un t i l î en ' . d „ n t toutr-o l e s fis­
s u r e s étaJéTi! b o u f f é e s • In ir la ise . n )u-
s l e n r s e s t t j f t j s d'ahei lUw, d e f r e l o n s « t d e 
tnalgsta) 

C n d o r i ù s p a r la f n m é t d o n t il l e s a v a i t 
e n v e l o p p é s , p a r la f r a î c h e u r de la n u i t , 
l e s i n s e c t e ~ é e n t a s s e r pur 

c o u c h e s profi n d e s e t n ' a v a l a n t p o i n t b o u ­
g é . 

M a i s m a i n t 1 : , , - t o n ' u n s o l e U a r d e n t 
c h a u f f a i t l 'éeoree d u t i l fen l , i l s s ' a g i t a i e n t -
a \ ê c u n m u r j i i u i e étouffé , g r a n d i s s a n t 

p l e i n de m e n a c e * d a n s eefte p r i s o n o ù 
l e n t s races enr; r•• dur . i_ . i s c t a v e c 
fureur . _ 

On e û t d i t l i s n i u g i s s e m e n t s c o n t i n u a 
d ' u n e m » r p r o c h a i n e . 

C'était te c h a n t de c e s o iseau», e n c a o « 
c,tii r é i o o i « s a i : sj fort « Le CruiOri* » 

O u a t i d il .M v--. d!» l e s AlleTrtafrfïs s 'en-
« a p e r d a n s s ' . !n,n,? |j j , , - , . ^ ^ 
inom«Tit v e n u d ' o u v r i r l a p o r t e a u x or», 
sor tn lers 

'A suivre). 
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